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Nous laissons à chacun dé nos collaborateurs l'entière responsa"
bilité pour ce qui concerne les Idées exprimées dans leurs articles,
notre but étant de donner l'hospitalité de nos pages à fout chercheur
de la vérité dans l'étendue de notre domaine.

LA DIRBÇTIQN.

Vol. Vil No 3 21 Mai 1932 Prix : 3 îr. SO

A nos Amis l^ecteurs

.,r.,r-T,::.,-T--^. fcUJl qU{ possède les vrais secrets de l'occultisme est

jgggik I toujours prêt à les enseigner à ceux qui en sont dignes.
' :.ÊS:: 1* . 1 Mais-, il est grandement imprudent de mettre foi dans les
Il | soi-disants« Initiés », « Adeptes » et < Maîtres »
wLfl qui se vantent d*avoir des secrets si grands qu'ils ne peu-
^W^ vent rien dire à personne* On peut être assuré que celui

^^.-^^,-^.w qui ne veut rien dire, ne peut rien dire, ou que ses « se-
crets •» appartiennent à I'ombre et non à la lumière.

Une des raisons principales pour laquelle existe un Qrdre ou une
Fraternité occulte, est son devoir d'instruire. Dans la hiérarchie oc*
culte, bien avant lrInitié et lAdepte vient FInstructeur, celui qui don-
ne Vmstructi on, soit astr oh gique, SQU
soit alchimique, soit de Vesotemme des philosophies et des religions.
Un ignorant ne peut pas être un Imité pour la simple raison que ses
connaissances ne lui suffisent pas pour atteindre ce grade.

L'Instructeur ne demande pas mieux: q^e àe¥m^ex des 0Me^et
des étudiants, c'est le but de sa me, c'est le privilège de sa destinée.
Loin de poser comme un.Méroj?hantmystérieux, il cherche a se faire
comprendre et à rendre compréhensible à tout le monde les grands
principes fondamentaux de sa science. Mais si qnelqn;'un qui pose
comme occultiste se contente d'allusions[Vagues* de phrases m^Ufieu-
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ses mars iw'Jes, de données qui enflent son prétendu pouvoir ou qui
flattent ses suivants, et des récits sans preuves, encore plus, si ses ins-
tructions menacent la probité, la moralité, la santé ou la vie de ses
disciples, soyez certain que ledit occultiste est un charlatan malfaisant
Cette règle ne connaît aucune exception.

Une des phrases le plus souvent sur les lèvres de ces prétendus oc-
cultistes est la suivante : « iVe jetez pas les perles aux pourceaux »,

. Mais avant que cette phrase soit applicable, il faut que le jeteur pos-
sède des perles, et que ceux qui Vécoutent ne soient que des pourceaux.
On soupçonnera d'orgueil spirituel, celui qui considère tout le monde,
sauf lui-même, comme appartenant à la catégorie de « pourceaux »,
et on tirera rapidement la conclusion que Vorgueilleux n'a pas de per-
les à jeter.
Les Grands Instructeurs de l'Humanité : Lao-Tse, Confucius,

Bouddha, Zoroastre, Pythagore, le Christ, Mohamed, ne cherchaient-
ils pas toujours à instruire ? Chacun d'eux prêchait aux multitudes,
chacun laissait derrière lui des saintes écritures dans lesquelles l'Hu-
manité peut toujours trouver des. vérités. Peut-on même imaginer les
Grands Initiés se vantant de ne rien dire ? Bien au contraire, ils cher-
chaient ardemment le sol où le bon grain semé pouvait germer à son
mieux.

N'y a-t-il rien, donc, qui doit rester caché ? Rien ! Tout est à ap-
prendre en son propre temps. Une étude réservée à ceux qui ont fait,
les études préparatoires n est pas une étude cachée. Un instructeur en
occultisme ne donne pas des leçons avancées à ceux qui n'en connais-
sent pas encore les rudiments, c'est tout, pas plus que l'on enseigne la
trigonométrie sphérique avant l'arithmétique ou que l'on ne mette un
grand navire plein de voyageurs dans les mains de celui qui n'est qu'un
débutant dans l'art de la navigation.

Et les grands secrets des rites ? Les mots de pouvoirs ? L'acquisi-
tion des forces sur-normales ? Tout cela, n'est-ce pas secret ? Nulle-
ment. Les occultistes avancées accueillent les vrais postulante,
mais ils exigent que ces postulants soient préparés pour le travail. Dira-
t-on que la médecine est une chose « cachée » parce qu'avant de per-
mettre à un étudiant de commencer la pratique de la médecine, on
exige qu il passe des examens pour la théorie de la médecine, pour
Vanatomie, la physiologie et la thérapeutique ? Le virtuose doit con-
naître la musique autant que la technique de son instrument. Et pour-
tant, nombreux sont ceux qui désirent se plonger dans l'occultisme sans
aucune maîtrise de la théorie. Celui qui a acquis la maîtrise d'une
seule branche de l'occultisme, trouvera certainement l'opportunité de
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mettre en pratique ce qu'il a acquis; mais celui qui cherche à prati-
quer, sans rien comprendre, restera ou un incompétent ou un charlatan
malfaisant toute sa vie.

Que le haut occultisme ne doit être proclamé aux quatre Vents, est
bien autre chose, car il découle de ce que nous venons de dire que les
hautes études sont pour ceux qui ont gagné le droit de les apprendre.
Les instruments de la chirurgie ne sont confiés qu'à ceux qui ont gagné
le droit de les employer; le juge qui prononce une condamnation qui
jettera un malfaiteur en prison pour une vingtaine drannées, ou qui dé*
clare l'innocence d'un accusé^ a gagné le droit d'exercer cette respon-
sabilité par des études approfondies et une longue expérience. Toute-
fois, ni la chirurgie ni la jurisprudence n'est un mystère.

Les pouvoirs du haut occultisme sont très grands, et, étant large-
ment de caractère psychologique, leur abus en est facile. Pour cela,
l'admission à certaines branches, de l'occultisme — les vrais rites ma-
giques, par exemple—est rigoureusement surveillée. Mais il ne faut pas
penser que cette branche soit la seule, ou même la plus importante.
Elle ne l'est pas. Le but de tout occultisme est le développement du
caractère spirituel et la préparation pour la vie sur les plans supé-
rieurs. Des Sept Voies, la magie n'en est qu'une; ïl ne faut jamais
faire l'erreur de supposer que l'occultisme doit nécessairement mener,
à la magie. Certainement le plus souvent, le travail reste dans la théo-
rie, dans les études, et plus tard, les conditions se présentent pour en-
treprendre le travail d'une autre branche, d'avancer d'encore un pas
vers le grade d'Instructeur, et après cela, atteindre celui de l'Initié. Et
dur cette Voie merveilleuse qui conduit à la sagesse et au bonheur in-
térieur, le plus grand danger est la chanson des faux apôtres, qui pro-
mettent le prix sans la peine.

Encore une grande prédiction se réalise, mot pour mot, et nous
prions nos lecteurs de bien remarquer l'exactitude. Dans noire numéro
d'Avril (page 70) et parlant de la lunaison commençant le 5 Mai,
nous avons prédit : Japon. —- Troubles soulevés par le parti anti-
militariste, subventionné par les communistes. Attentat d'assassinat,
et un homme d'état sera gravement ou fatalement blessé. Ce numéro
fut mis sous presse le 10 Avril, et dans les mains des lecteurs le 21
Avril. La prédiction était pour la période Mai 5 —- Juin 4. Le. 15
Mai, à Tokio, Monsieur Inukai, Premier Ministre, fut blessé griève-
ment et peut-être fatalement à la tête par deux balles de revolver, tiré



par an assaillant revêtu d*un uniforme militaire. Il y avait dix assail-
lants dans le groupe, 'et neuf autres personnes ont été blessées.Ên moins
de 24 heures dix-huit arrestations furent faites, dont cinq officiers de
marine et treize cadets militaires, tous pris d'un parti révolutionnaire
dans l'armée ei la marine mêmeé

Dans un numéro récent nous avons parlé d'une grave avarie de
bateau contenant de nombreux passagers ou de pèlerins dans VOcéan
Indien. La catastrophe s'est produite le î 6 Mai* quand le grand pa-
quebot < Georges Philippar » prit feu dans l'Océan Indien, revenant
de la Chine sur son premier voyage.

Sur la page 69 nous avons prédit pour la France : Les élections
favoriseront la gauche. — Le fait s'est produit. Nous en parlerons
dans notre prochain numéro.
Dans nos prédictions pour la Lunaison d'Avril-Mai, nous avons

dit que sa plus grande caractéristique serait l'attention mondiale fixée
sur les questions financières. Nous avons dit : « Un agrément financier
favorable à l'Allemagne, et favorable dans un sens secondaire à la
France et à l'Angleterre... Moins favorable pour les Etats-Unis, les
finances américaines seront ébranlées. Probablement la livre sterling
montera, le dollar déclinera. Les trois conditions de cette prédiction se
sont réalisées. La victoire de Hindenburg, en deuxième scrutin, per-
mit à l'Allemagne d'établir un accord financier avec les banquiers
d'Angleterre et de France, accord inadmissible tant qu'il y avait dan-
ger du succès de Hitler. Pendant la lunaison la livre sterling montait
au point le plus haut depuis sa chute dans l'automne. Le dollar Amé-
ricain fut violemment assailli sur la Bourse à cause de l'effort des vé-
térans pour forcer lé Gouvernement de leur donner deux billions de
dollars en bonus.

Sur la page 33, nous avons dit : Italie.— Mutiaerïe dans la ma-
rine. Renouvellement de troubles ayant à faire avec le coté Oriental
de I*Adriatique; —- La mutinerie prédite prit la forme d'une grève.
Malgré la censure rigoureuse, les nouvelles échappaient d'Italie, qu'à
Pola, port naval sur la côte orientale de VAdriatique, le travail fut
arrêté pendant deux semaines à cause des luttes entre Fascistes et
Communistes.

Sur la même page nous avons dit:'.: Pologne. -— Question de fron-
tières. -— Encore une fois la Pologne était forcée de signaler à la Sçr
ciété des Nations l'aveu formel de deux grands partis politiques d'Al-
lemagne qui ont refusé d'accepter les frontières de là Pologne établi
par le Traité de Versailles.

Sur la même page nous avons dit : Russie. — Troubles dans ï'a-
griculture. Renouvellement du refus des paysans de diriger leurs fer-
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mes sur base coopérative. — La fabrique à Nijni Novgorod^ fabrique
gigantesque pour les tracteurs et lésmaxhines agricoles^ la plus grands
dé toute YEuropé,dont le prix de construction dépassait 2JÏÏ4J)0OX)0ù
de francs, cessait toute production après un essai de 3 mois* la raison
officielle étant te refus des ouvriers d'obéir à leurs chef s, ou de travail-
ler régulièrement. Dans une seule semaine, quatre jours furent occupés
par des réunions d'ouvriers pour déterminer &ils Voulaient travailler les
autres idéux jours. Dans quelques milliers de fermes, lés bêtes de trait
ont été tuées pour l'alimentation, et pour sauver lé grain; car à tous les
fermier on avait promis des tracteurs, A Varrivée du printemps, il n'y
avait ni machines, ni bêles pour labourer, ni grain pour semer.

Sur la même page : Chine. -— Protocole signé favorisant les privi-
lèges spéciaux pour les pays étrangers. — Le 29 Avril fut signé un
traité préliminaire, dont les articles sont tenus secrets. Il accorde au
Japon et autres pays étrangers quelques nouveaux avantages dans l'im-
portation, mettant ainsi une fin officielle au boycottage dû Japon*

L'armistice formel fut signé le 5 mai, jour même de la lunaison.
Sur la même page : Etats-Unis. -—Plébiscite du pays indiqué Une

demande pour l'abolition de la prohibition, — De plébiscite conduit
par « LeUterary\ Digesi » l'hebdomadaire avec la plus grande distri-
bution mondiale et dont Vimpartialité et la probité est hors de soupçon,
a remporté 4.668.537 bulletins de ballotage, dont 3.431.877 deman-
daient la révocation de VédU de prohibition et î .236.660 demandaient
la continuation. Tous let différents Etats sont nettement en faveur delà
révocation, sauf deux, ouïe ballotage est presque exactement égal. Le
ballotageparprofessiom indiquait le même sentiment, les docteurs don-
naient 14.770 pour Prohibition et 60,229 contre; les avocats 12,736
pour Prohibition et 52,561 contre; les banquiers É6.6ÇÊ pour Prohi-
bition et 51 î252toiitre, et seulement les pasteurAfdtMriàà
sec par un Vote de 22,924 pour Prolïibitiom et 19*684 contré. Le vote
final fui afêimtcé le 6 mai. Notre prédiction est plmri^ent réalisée.

Surla pàgeJÊ nous avonsdit,':' irlânde. ^- La lunaison ayant une
quadrature du Taureau au déean déSagittaire dans le Lic^nv elle est
critique pour ce pays,- -des problèmes seront soulevés autour d^une ques-
tion financière. —- LfIrlande se trcruVe dans une situation excessive-
ment pénible, à cause delaproclainationfaiteparM^
lera de UÉiat Libres que son pays refusé deprendreleVoeu déloyauté
à l'Empire Britannique, et refuse de payer T argent dû à VAngleterre
pour rendre l'argent avancé par VAngleterre à Vlrlm pour f achat
des grandes propriétés en Irlande qui, autrefois, étaient dans les mains
de propriétaires Anglais et qui ne voulaient pas>s'accorderavec la sé-
paration de l'Etat Libre de VAngleterre.
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mlà Aurillac, Cantal, le 22 Mars 1857 à 3 h, 20 m. l'e matin (probablement
3 h. 20 m. 16 s.- *
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J_^assassinat de. JVx. JL aul JJoumer

Président Je la République .française

Une prédiction tristement réalisée

Avant de traiter les cartes de l'assassinat de l'illustre Président
de la République, nous tenons à réimprimer les prédictions faites il
y a plus d'un an, .au moment de la nomination de Mons. Doumer à sa
haute position. Dans notre numéro de Juin 1931, à la page 151, nous
avons dit :
« Tout étudiant d'astrologie qui regarde la carte progressée, re-

« marquera que la Lune va commencer une longue et triste série
« d'oppositions avec six corps célestes, l'une après l'autre, pendant
« les trois années à venir... De plus, ces oppositions passeront de la
« Maison de Maladie à Maison XII, la plus infortunée du zodiague,
« et il est fort douteux que le Président vive assez longtemps pour
« se réjouir de ses honneurs.
«... Monsieur Doumer a eu un intérêt tout particulier dans la So-

ft ciété des Gens de Lettres, et il est intéressant de remarquer que
« son horoscope progressé montre les trois grandes forces du Soleil,
« de Mars et de .Mercure, dans les Gémeaux, signe littéraire; et dans
« la Maison de l'Ascendant, maison qui domine la Personnalité
« Après 1934 les indices deviennent plus favorables ».
C'était exactement à une réunion de la Société des Gens de Lettres

que Monsieur Doumer fut frappé, à bout portant, de trois coups de
revolver p.ar-un assassin Russe. L'attentat a eu lieu à 3 h. 55 m. de
l'après-midi le 6 mai; à 1 11. 30 m. le matin du 7 mai, ïe Président
entra dans le corna, et à 4 h. 37 m. le matin, il a rendu le dernier
soupir. .
Nos prédictions internationales pour la lunaison de Mai 5 ont

aussi touché de'très près le tragique événement qui vient de frapper
ïe pays. Nous avons dit :

FRANCE. — II y a danger d'un effort pour renverser le gouver-
nement, ayant pour cause, l'envoi d'argent à l'étranger; un des par-
tis politiques cherchant à troubler la paix;
- Ce n'est nullement l'intention de notre revue d'entrer dans les
questions politiques, mais il est frappant que cet assassinat a eu
lieu ia veille des élections, et que le soir même, à peine trois heures



plus tard, un journal qui favorise l'extrême-gauche publiait un©
feuille parlant des prétendus aveux de l'assassin, que les officiels

• ont déclaré être « de pures inventions ». « On ne manquera pas »
disait un membre du gouvernement; « de rapprocher cette publica-
tion et sa tendance aux brochures néo-bolchevistes éditées par l'as-
sassin ». Le meurtrier, Paul Gorguloff, un « docteur » Soviet Russe,
portait sur lui une carte de membre du parti communiste. Son pas-
seport était visé à Moscou. Il a demeuré pendant 6 ans à Prague, d'où
il.a été chasse sur évidence qu'il était un agent secret de l'infâme
Guépéou, et aussi un agent de la Troisième Internationale.

Nous avons dit que le gouvernement serait renversé peu de temps
après le 5 mai. Le' 8 mai, suivant, l'usage, Mons. Tàrdieu remettait
la démission collective du cabinet à Monsieur Albert Lebrun, pré-
sident du Sénat et le nouveau Président de la République (pro tem.)
et M. Lebrun lui demandait d'expédier les affaires courantes jusqu'à
ce qu'un nouveau ministère soit constitué en conformité avec l'orien-
tation politique qui se dégagera du résultat des élections législatives.
Dans les milieux politiques, il était dit ouvertement que le crime
avait été combiné pour forcer la démission du Cabinet Tardieu au
niomeht des élections mêmes. Nous mentionnons cette possibilité
honteuse seulement parce que c'est exactement ce qui était indiqué
dans les étoiles et ce que nous avons imprimé assez ouvertement dans
nos pages, il y a plus d'un mois.

Pour cette autre phrase « ayant pour cause l'envoi de l'argent à
l'étranger », il est important de noter que les premières paroles de
l'assassin était que son meurtre avait pour raison « l'envoi de l'ar-
gent Français en Russie », et il est bien connu que la haine vindica-
tive des communistes pour le gouvernement Français, est surtout à
cause des prêts faits à la Pologne et à la Petite Entente, pays fron-
tières fcour la défense des nations civilisées contre la contagion
Rouge.

Bref, dans l'horoscope de M. Doumer, qui a paru dans nos colonnes
il y à un an, et dans nos prédictions internationales qui sont parues
dans notre dernier numéro, nous avons dit : 1° que les indices futurs
pour M. Doumer étaient très graves; 2° que ces indices touchaient la
maison de la santé (Maison VI) et la Maison du crime (Maison
XII); 3° qu'il était fort douteux que le Président vive longtemps
pour se réjouir de ses honneurs, (et il n'a vécu qu'onze mois après
nos prédictions) ; 4° que la Société de Gens de Lettres tenait un rôle
curieusement important dans sa vie, (et c'est à une réunion de la
Société des Gens de Lettres qu'il fut assassiné) ; 4° qu'après la lu-
naison de Mai 5, il y aura un renversement de gouvernement, (ce qui
& eu lieu deux jours plus tard,) ; et 5° que ce renversement sera pour
« troubler la paix » et sera fomenté par un parti politique, l'opinion
générale des hommes d'Etat et de la Presse. On n'aurait pu trouver
dans les prédictions personnelles et lés prédictions Internationales
des précisions plus claires gn« ceHw-ci.



Horoscope progressé MU jour de l'»ss*ssinat
du regretté président

La première chose qui devrait nous frapper dans cette carte, est
que l'assassinat a eu lieu à une demi-heure près de l'opposition de
la Lune., dans la Maison de la Santé, au satellitium en Maison XII,
Maison du Crime, et encore plus près au mi-point entre Jupiter et
Uranus, Jupiter se trouvant presque toujours en jeu quand la ques-
tion de la mort se présente, et Uranus étant la planète^ des événe-
ments subits et inattendus. Que l'événement en question concernait
la personne même de Monsieur Doumer est indiqué par la conjonction
d'Uranus avec l'Ascendant. L'élément néfaste que nous avons prévu,
au lieu de faire une succession de malheurs dans les oppositions suc-
cessives, l'a fait.d'un seul coup. Sans vraiment être rare; ia consi-
dération des Mi-Points d'un satellitium est assez inusitée, et nous
avons ici un exemple frappant de l'importance de ce procédé dans
l'astrologie généthliaque.
Pour que ce Mi-Point fut plus néfaste que les oppositions lunaires

passées et à venir, il était nécessaire, que des influences strictement
personnelles et assez violentes agissent sur l'horoscope. Nous nous
trouvons à 16 secondes près, ce qui constitue une belle confirmation
de notre rectification de l'heure de naissance du Président. Avec
cette différence de 16 sec. dans l'heure de la naissance, le Mi-Ciel
(point déterminant ici les événements de la vie) serait en conjonc-
tion absolument exacte au Point de la Fatalité dans l'horoscope
natal (et Point étant calculé en additionnant la longitude céleste de
la planète Saturne à l'Ascendant et déduisant en suite la longitude
du Soleil). Non seulement cela, mais l'Ascendant Progressé est en
conjonction exacte avec le Point de Passion ou d'Accident (calculé
de même façon avec Mars). Nous tirons l'attention des étudiants de
l'Astrologie sur ces Points, car ils sont souvent d'une importance
capitale, dans l'interprétation. Dans le cas de l'horoscope de Mons.
Doumer, c'est la conjonction des deux angles de l'horoscope pro-»
gi'essé avec deux Points néfastes, qui a déclanché les pouvoirs né-
fastes venant de l'opposition lunaire à ce groupe de planètes dans la
Maison du Crime, et des hôpitaux, et le président mourut dans un
hôpital.
Par le groupement des planètes, il n'y a pas d'écarts assez grands

pour donner de forts mauvais aspects, mais en Directions Symboli-
ques certaines indications s* présentent qu'on ne doit pas ignorer.
Ainsi le Ppint de Vie (progression commençant de Bélier 0°) me-
naçait le Président d'un grave accident ou du « terminus vitae »
dans le commencement de Mars, car le Point était à Gémeaux 15°10'
au moment de l'assassinat, en conjonction très proche, avec Mars,
prog. Le Point de la Mort (système Frankland) additionné à la po-
sition de la Lune radicale, mettait ce luminaire dans une quadrature
de moins d'un degré à l'Ase. Progressé et au Point de l'Accidenté
D'autres indices pourraient être relevées, mais eelles-ci sufflronjt
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pour montrer que l'accident, la fatalité, la fin de la vie, un événe-
ment subit, un crime, et un séjour à l'hôpital sont tous indiqués dans
l'horoscope progressé de l'illustre natif et calculés pour le jour de
sa mort.

Carte pour le moment de Vassassinat

au Heu de ïassassmat".
Cette carte est plutôt de caractère horaire. Elîe indique'les posi-

tions des cieux ,au moment du crime. Pour appliquer ses données à la
célèbre victime, les comparaisons doivent être établies avec la carte
natale et la carte progressée, indiquées sur nos pages.

Là première chose qui nous frappe, ici, est de nouveau le groupe-
ment des planètes, comme dans la carte progressée (bien qu'il y ait
75 ans entre les deux), et surtout en directe opposition. Mercure,
Uranus et Mars, tous en conjonction dans le signe violent du Bélier,
un des plus mauvais groupements possibles*',, sont en opposition cos-
mique direct avec Mercure, Soleil et Mars dans la carte progressée.
La Lune Hor. est en conjonction très étroite avec Uranus, planète

des Catastrophes et dans lia Maison du Crime. Le Soleil Hor. dans
la Maison de la Mort est en opposition zodiacale avec la Lune pro'g.
dans la Maison de la Maladie. /

Une position qui est extraordinairement frappante est que Nep-
tune, Hor. rétrograde, dans la Maison des Amis, est en opposition
exacte .avec le Point de Trahison, dans la Carte Progressée, et ici,
encore, nous trouvons la valeur d'une considération des Points Sen-
sibles. En Astrologie Internationale, Neptune et les Poissons régis-
sent la Russie Soviétique, et le Point de Trahison, dans la carte pro-
gressé, est dans les Poissons et affligé par Neptune.

Les Cartes Stellaires
Il serait trop long de suivre les nombreux indices qui nous viennent

des étoiles fixes, mais une indication, au moins, est si étonnament
exacte qu'on ne peut pas l'omettre. Dans l'horoscope progressé, Nep-
tune se trouve dans les Poissons à 22°34. L'étoile fixe Markab, dans
la constellation de Pégase, était en Mai 1932 exactement dans les
Poissons à 22°34, il n'y a guère que l'écart de quelques secondes d'un
degré, une conjonction d'une exactitude surprenante. Markab est
\ une étoile de très mauvaise augure et dans les traditions, son carac-
tère est de donner « des coups de poignards, des coups de feu, et une
mort violents ». (vide Robson; p. 174°) Ptolémée insiste aussi que
Markab;, proéminent dans un horoscope, donne une mort violente et
les anciens disaient « si un luminaire ou. un maléfique se trouve avec
les étoiles de la ceinture d'Orion, en même temps que Markab est
avec mi maléfique, le natif mourra par assassinat. » Dans la. carte
progressée dû Président, Mars, le maléfique, est en conjonction avec
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Bigel en Orion, et Neptune lui-même est en quadrature exact avec
Àinilam, l'étoile centrale dans la ceinture d'Orion.
Pour bien démontrer que l'événement se décianchait au moment

des indications célestes des plus sombres et menaçantes, il faut re-
marquer que la Lune Hor. c'est-à-dire au moment même des coups
fatals, était en conjonction très étroite avec Algol, l'étoile du dé-
mon, ta plus mauvaise étoile dans tout le ciel, dans la constellation
de la Méduse^ la Gorgonne ! Elle est l'étoile de meurtre, d'assassi-
nat, de mort violente, de la haine de la foule, sessinistres indications
de mort violente sont doublées quand elle est en conjonction avec la
Lune, et la Lune, dans l'horoscope Hor. se trouvait dans la Maison
de la Mort. En plus, la planète Uranus se trouvait en conjonction
avec Baten Kaitos, une étoile fixe de mauvaise augure dans la cons-
tellation de la Baleine, et qui indique « les coups et lés chutes ». Le
Mi-Ciel était en conjonction avec Canopus, étoile de la première
grandeur dans la constellation du Vaisseau Argo, indiquant la re-
nommée et les hautes dignités, et Mons. Doumer avait atteint la plue
haute dignité que la France puisse donner.
Finalement, la mystérieuse planète Pluton approchait une con-

jonction avec Pollux, « le pugiliste céleste », étoile de la première
grandeur dans la constellation des Gémeaux, indique la violence
brutale, et suggère que le Président sera la victime d'une personne
de mentalité surexitée; déréglée, mauvaise, mais nullement fou. Pour
l'intérêt de nos lecteurs, nous publions la carte planétaire du mo-
ment de l'assassinat, et aussi la carte stellaire.
Nous pouvons facilement pousser notre étude plus loin, maie il

nous semble mieux de préciser simplement les indications principa-
les, pour démontrer à nos lecteurs et aux étudiante de l'astrologie
qu'un événement tragique, tel que celui-ci, est indiqué sur le grand
livre étoile des cieux, non seulement dans la carte du natif lui-même;
mais aussi dans celle des occurrences mondiales. Nous partageons le
deuil de la France et nous offrons l'hommage de notre science, pour
démontrer a quel degré le triste événement était inscrit sur les pages
de l'histoire céleste.

F. R.-W»
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JL#a jbLeirpiration Jx^tiimique
(Q«el<|tMi e»n«eîl« pou* aise* l'fpenouificeaent ptycluqye)

DELTA SÀMADHI et FELICIE CROSSLÉY (1)

(Nous désirons attirer l'attention de nos lecteurs sur.la grande analyse phy-
siologique, psychique et philosophique des pouvoirs peu connus de l'Homme,
éditée dans l'e « Spirjtualist Mônthiy », revue Californienne, et qui est remar-
quable par la simplicité et le sens pratique de ses conseils. Nous né toucherons
dans nos coionnes, qu'une branche du sujet, mais tout le livre devrait être lu.
— F. R.-W).

LE

BUT PRINCIPAL de la respiration rythmique est le
contrôle du «Prana » et du « Kundalini ». Une respiration
bien dirigée est souvent la clef de la santé et, dans notre ère
moderne, elle devient un facteur très important pour l'équi-

libre physique. )
Il est nécessaire d'expliquer en quelques mots ce que sont le « Pra-

na :»et le «Kundalini ». Nous ne pouvons pas faire mieux que donner
les définitions de Vivekananda, le plus grand des Instructeurs orien-
taux des peuples de l'Occident.

« L'Univers », dit Vivekananda, « se manifeste à son origine le
plus subtile par le pouvoir du Prana. Ainsi le « Prana » est le pouvoir
de manifestation de l'Univers, infini et omniprésent. Ce qui se manifeste
en mouvement, en gravitation, en magnétisme, en électricité c'est le
« Prana ». C'est le « Prana » qui se manifeste dans les activités du
corps, dans les courants nerveux, dans la force de la pensée.

« Pour acquérir la perception aiguë des forces subtiles qui opèrent

(1) « The Master Key to Spiritual Umfoldment », par Delta Samadhi: ré-
digé par Félkie 0. Crossleyj Editeurs : The Crossley Pub. Co., Los Angeles;



86 L'ASTROSOPHIE

dans notre corps physique, il faut commencer par une compréhension
. des perceptions plus grossières, il faut saisir la'conception de la force

qui fait marcher toute la machine, et cette force c'est le « Prana »,
dont la manifestation îa plus facile à réaliser est la respiration. Ainsi,
voyageant mentalement — pour ainsi dire — avec la respiration, nous
entrons dans le corps, et nous découvrons les forces plus subtiles dans
les courants nerveux qui se meuvent en rythme partout dans notre
corps. Les ayant découverts et les ayant sentis, nous commençons d'ac-
quérir un contrôle sur ces courants, ce que nous donne une nouvelle
maîtrise de notre corps. Mais la mentalité est aussi mise en activité par
les différents courants nerveux, et finalement nous arriverons, au point
où nous avons un contrôle parfait sur notre corps et sur notre mentalité,
et les deux sont devenus nos serviteurs. La sagesse donne la puissance,
mais pour gagner cette puissance il faut commencer par la base, il faut
obtenir le contrôle de « Prana » par le Pranayama, où le règlement
de la respiration. Acquérir la connaissance du « Prana », et obtenir
le contrôle du « Prana », sont les deux buts de ce que nous appelons
le « Pranayama ».

Suivant le haut enseignement oriental, un océan universel de Prana
ou d'énergie vitale, entoure toutes choses et pénètre toutes choses. En
chaque être humain se trouve une condensation de ce Prana, qui est en
rapport constant avec le grand océan Pranique d'où il peut puiser sui-
vant ses besoins, sans perdre ses qualités caractéristiques.

Exactement au centre de la moelle épinière se trouve un fin canal
— invisible à nos yeux —- un-canal très spécial que les Orientaux ap-
pellent le Sushumna. Chaque côté de ce canal, et dans l'épine dor-
sale même, coule, deux courants du Prana. A l'extrémité lombaire du
canal Sushumna se trouve une masse de substance très subtile et invi-
sible appelée le «Kundalini ». Cette masse de forme triangulaire, con-
tient une certaine quantité de Prana de grande puissance et énormé-
ment concentré. Ce Kundalini est capable de produire des effets psy- :

chiques d'une force que la plupart du monde même ignore complète-
ment.

Ce pouvoir est souvent dénommé « le Serpent-Peu », et cela est
vrai. Sa puissance est si formidable qu'il est hautement dangereux de le
libérer sauf dans des conditions de contrôle parfait... Il faut s'adonner
à une préparation spirituelle de pas moins de sept ans, et alors, et seu-
lement sous la direction d'un vrai Instructeur peut-on penser à la possi-
bilité d'éveiller le Kundalini.

Toutefois, dans le corps humain se trouvent sept « chakras » ou
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« centres du lotus » (1), les vrais centres de l'activité Pranique ou
vitale, susceptibles de culture et de développement sans courir le risque
des périls qui accompagne « l'éveil du Serpent-Feu ». Dans un sens
moindre, le mot « Kundalini » est parfois employé pour indiquer le
développement graduel, et l'ascension du Prana concentré par le ca-
nal Sushumna. C'est toujours le Serpent-Feu, bien entendu, mais con-
trôlé si sévèrement et si savamment qu'il n'est que la force Pranique
intensément concentrée et dirigée vers un but conscient.

Les pouvoirs extraordinaires et bien connus des Yogis des Indes, et
d'autres Maîtres et Mystiques sont basés sur leur contrôle et leur di-
rection de la puissance du Kundalini par la respiration rythmique. Par
le moyen des expériences gradués et prolongés pour une période de
plusieurs années, la force du Kundalini peut s'épanouir, et se mani-
fester par les différents lotus ou centres placés, le long du grand canal
du Sushumna (1).

Le premier pas qui est nécessaire pour atteindre cette expérience
merveilleuse (expérience que les mystiques de l'Orient pratiquent au
début de leur entraînement) est le contrôle de la respiration rythmi-
que, et nous donnerons quelques instructions, simples et élémentaires,
dans les deux articles à suivre,

(à suivre)

(1) Cbakra, in Sanscrit veut dire « roue », et le mot est donné aux sept
centres de force Pranique dans le corps humain, car, aux yeux de# clair-
voyants, il's semblent être en mouvement-rotatif d'une vitesse vertigineuse.
Leurs noms et leurs places d'ans le corps sont : 1° Muladhara, au sacrum, la
force vitale de la génération se trouve ici, n'ayant en elle-même aucun rap-
port direct avec I!e Kundalini, mais si le Kundalini est éveillé avec une mau-
vaise intention, ou d'une façon anormale sa force peut stimuler les organes
'générateurs, et c'est ici qui se trouve Tin des grands dangers, d'un psychisme
forcé trop vite. 2° S.vadisthana, à la rate, le point de réception et de trans-
mission du Prana extérieur; 3°.Manipura, au plexus solaire, centre de toute
activité émotive. La contemplation de ce point du corps n'est pas pourl'étu-
diant occidental'. 4P.Anahita, au coeur; centre spiritual, la « Rose Mystique »
des Rose-Croix. 5° Vishuddha à la gorge et l'arrière gorge, centre de la
elairaudience. 6° Ajna-clmkra, au pinéal et pituitaire, clairvoyance et pro-
jection du corps astral. Et 7° Braimarandra ou Sahasrara — cerveau, le
siège des forces'spirituelles et de l'a pensée.

(1) C'est ici que se trouve l'explication des règles sévères concernant la
diète et les pratiques ascétiques du néophyte. Une longue période d'abstinence
de toute viande, de tout stimulant, de tout désir, accompagné de monachisme
et d'une vie solitaire, favorisant grandement le contrôle du Kundalini pour
conduire cette énergie aux centres spirituels et diminuer les périls du Serpent
de Feu, agissant d'une façon irrésistible sur les basses passions.



— ss

JLa xvose fet la v^roix
<iww»yw»*w*ff* uni» nnw

VIII

Tout ce que ton coeur sème, il le récoltera,

Tes gestes, tes désirs, tes actes, tes pensées

Dans l'air fluide créent une foule empressée

Qui désormais, de siècle en siècle, te suivra.

Chacun règle sa dette : ainsi le veut Indra.

Nul ne peut abolir la chose commencée,

Pas plus que rappeler une pierre lancée,

Jusqu'au soir où le jour solaire s'éteindra.

Si l'Univers visible a ses lois définies

Inscrites, pour nos sens, dans les quatre Éléments,

L'Invisible obéit à la même harmonie ;

Les dieux sont sans caprice, ou cruel ou clément; V v

L'homme bâtit lui-même, en la nuit infinie, fe

Son avenir» de la Géhenne au Firmament !

GABRIEL TRARIEUX,
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i^e oite iiaçrê

iloepérience de haute importance dans la clairvoyance et la

photographie par la pennée

Le Prof. T. FUKURAI

(M. le Professeur Fukurai est connu mondialement comme l'autorité japo-
naise en toutes^ choses psychiques, et spécialement sur la photographie par la
pensée, l'expérience qui suit, contrôlée par M. Fukurai îui-même, possède un
-intérêt très spécial).

Jjj& UX ENVIRONS de Kyoto, pas loin de la ville, se trouve

Jjftjl un petit terrain que s'appelle Funagata-Yashiki de Kàmi-

jrjsik Saga. Depuis des générations, ce terrain appartenait à une
famille possédant un secret pour la fabrication d'une encre

spéciale. Ce secret a été gardé depuis six siècles, ayant été primaire-
ment découvert par un ancêtre qui s'appelait Kohboh Daishi, grand
réformateur et saint dans cette période reculée. Dernièrement, ce ter-
rain fut vendu à Masuji Hanamura, un teinturier de Kyoto. Une fois
le terrain sorti des mains de la famille Tanaka, les descendants de
Daishi, le mystère du lieu se fit sentir.

Vers la fin de l'année 1928, Manamura y construisit une petite
maison, et presque immédiatement après, ayant pris possession de la

place, il tomba gravement malade, d?une maladie cérébrale. Pris d'u-
ne terreur subite, il quitta les lieux et grâce aux bons soins d'un spé-
cialiste en la psycho-thérapie, Nendo Usude, à Teramachi, il regagna
la santé.

Il loua sa petite maison à un entrepreneur, Araki, et peu de temps
après, la mère de l'entrepreneur tombait aussi malade, d'une grave
maladie mentale. Alors, ayant entendu parlé de ce qui est arrivé à son

propriétaire, il partit aussi, et le bruit se répandit que Funagata-Yas-
biki était un lieu hanté par les esprits.

Hanamura, reconnaissant pour sa guérison, et convaincu que le

•psycho-thérapeute saurait comment se défendre contre tcHite hantise.
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offrit la maison au spécialiste pour y vivre sans payer de loyer. Le-
guérisseur fut très heureux de cette offre généreuse et sans délai, démé-
nagea pour occuper la maison à Funagata-Yashiki.

Le soir du même jour^ où il occupait la maison pour la première-
fois Usude se réveilla aux environs de minuit, et, par la fenêtre qui
donnait sur le jardin, bien que la fenêtre fut fermée, il vit une lumière
assez brillante, qui flottait en l'air; elle couvrait une étendue d'à peu-
près trois mètres carrés. Expert en questions psychiques, il se rendit
compte, bien vite, que ce n'était pas une illusion. A minuit, de la nuit
suivante, la lumière réapparut.

Un peu plus tard quand je fus mis au courant de cette étrange-
affaire, j'ai demandé d'Usude un rapport très détaillé des circons-
tances. Il m'affirma que la fenêtre était certainement fermée et il sup-
posait qu'il voyait le jardin et la lumièrè^ottante avec la vision spi-
rituelle. Convaincu que cette apparition indiquait un lieu sacré, Usu-
de renferma ce carré de terrain avec une légère palissade.

Puis Usude se présenta à Mita, un médium de premier ordre, lui-
demandant de venir chez lui et d'essayer si son don de clairvoyance
lui permettrait de voir la raison de cette apparition. Le médium con-
sentit et le 21 janvier, il visita la petite propriété de Hanamura, où
habitait Usude. Parmi ceux qui assistèrent à l'expérience se trouvait
Usude, Hanamura, et plusieurs personnes dignes de foi.

Exactement à 2 heures de l'après-midi, Mita se mit en transe et la
séance de clairvoyance fut très rapide. Le rapport de Mita fut ainsi
conçu :

« Cette parcelle de terre est un lieu sacré, Kohbon Daishi autrefois
fit venir ici, l'âme d'une déesse Nibutshimé, à laquelle se trouve dédié
un temple au Mont Kohya, Daishi lui fit le sacrifice de la « prière
-des cent jours » pour la santé de l'Empereur Saga, l'empereur régnant
alors.

« Quelques années auparavant était venu de îa Chine au Japon
Kôhboh Daishi. Il était alors connu par le nom de «Toh». Dans le
mois d'août de la première année de Daidoh (il y a 1.126 ans de cela)
il prêchait les doctrines de la secte « Shingon ». L'empereur Heihoh
régnait au moment du retour de Daishi en Chine, et le frère de l'em-
pereur se convertit à la doctrine des «Shingon» et devint un grand-
admirateur de Kohboh Daishi.

« Pendant la quatrième année du règne de Daidoh, l'Empereur
abdiqua en faveur de son frère, et le nouvel empereur prit le nom
de l'Empereur Saga. Le nom du règne fut aussi changé et devint
« Koh-nin ».
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« Dans la septième année de cette ère, Kohboh Daishi trouva ira
lieu sacré au Mont Kohya, et là il érige le temple central de la secte
« Shingon ». L'empereur régnant, comme nous l'avons dit, apparte-
nait à cette secte. Dans le mois de mai, de la treizième année de Koh-
nin, l'Empereur tomba gravement malade, et Kohboh Daishi, en
grande détresse, commença la « prière des cent jours » le 15 juillet.
Ce ne fut pas en vain. A la fin d'octobre, l'Empereur se trouva mieux,
et en Novembre, il fut complètement guéri, et des fêtes furent ordon-
nées dans tout le pays pour célébrer sa guérison. En janvier un grand
banquet fut commandé pour réunir les notables de l'empire et Daishi.
fut invité.

« Le 16 avril de la même année, l'Empereur Saga abdique en fa-
veur de son fils, le Prince Héritier. Quelques années plus tard, Koh-
boh Daishi mourut, et l'ex-empereur visita le lieu, où Kohboh Daishi
avait fait la « grande prière de cent jours » pour sa guérison, et solen-
nellement consacra deux grandes prières au souvenir de Daishi ».

Suivant la réception de ce rapport, j'ai personnellement fait des re-
cherches dans les archives du Japon et j'ai trouvé que les détails très
particuliers concernant les dates de la vie de Daishi et de l'Empereur
Saga sont en concordance exactes avec les faits historiques, très peu
connus, difficiles à retrouver, et dont Mita était parfaitement ignorant.
Lé médium n'appartient pas même à la secte de « Shingon ». Il faut
admettre que celte connaissance détaillée reçue par la clairvoyance
seulement est un bel exemple de l'exercice de ce don.

En ce qui concerne les deux pierres, l'évidence n'est pas encore
complète, j'ai demandé à Mita de me donner encore des précisions
sur ces deux pierres. II me répondit qu'une de ces pierres était sacrée
à la déesse Nibutshimé, et que l'autre était le siège de prière de Dais-
hi. Ces pierres ne se trouvent plus à Funagata-Yashiki, mais le dernier

propriétaire de ces terres qui appartenaient à la vieille famille Tanaka,
descendants de Daishi, affirmait que les pierres étaient encore sur les
lieux indiqué par la lumière quand il vivait là, il y a 30 ans. Les pier-
res n'ont pas encore été retrouvées. Mita m'informait que, pendant sa
concentration clairvoyante, ce qui l'avait frappé le plus vivement, était
la figure de Daishi, en train de prier intensément pour la guérison de

l'Empereur.
Il fut décidé qu'un événement d'un si haut intérêt serait présenté au

public. Une grande réunion publique fut arrangée sous le haut patro-
nage de Masakatsu Tsutsui, Président du Conseil Provincial; dans la

grande salle municipale de la ville de Saga. Je fus convoqué pour pré-
senter le sujet dans une conférence, et Mita attendait le moment pour
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nous permettre de faire une expérience de la photographie par la pen-
sée. L'assistance fut réunie par invitation, et il s'y trouva environ 400
personnes présentes, la plupart, personnes de haute instruction.

Je fis une longue conférence, traitant surtout des principes psychi-
ques de la clairvoyance et de la photographie par la pensée, et tout
de suite après la conférence, Tsutsui, le Président, commença l'expé-
rience de photographie avec le médium Mita.

Pour'cette expérience trois paquets de plaques photographiques
avaient été apportés, chacun dans un paquet original, chacun acheté
dans un différent magasin et par une différente personne. Par tirage
au sort, il fut décidé d'employer le paquet acheté par Tsutsui.

On demanda à l'assistance de choisir le sujet qui devrait apparaître
sur la plaque photographique. Il y,eut un peu de discussion, car six
sujets différents furent proposés, mais il fut décidé que la photogra-
phie devrait représenter le temple de Shingyoden, fondé par Daishi
lui-même, dans la forme qu'il avait autrefois.

iLncore, il lut décidé que ce tableau doit paraître sur la sixième
plaque dans le paquet d'une douzaine, le paquet restant intact dans
le -même étal d'emballage que l'on a reçu du magasin.

je dis donc, à l'audience, « Messieurs, nous sommes prêts pour l'ex-
périence. Vous avez décidé que le sujet doit être celui du temple de
Shingyodsn-, mais, à mon opinion, la forme de Daishi ou une figure
de Daishi. se trouvera probablement à côté du temple. Je base ma rai-
son sur le fait que cette réunion est tenue pour célébrer l'âme de Dais-
hi. En ce cas, il me semble fort probable qu'une figure de Daishi se
formera- sur une des plaques photographiques par les procédés de la

photographie par la pensée. »
Tsuîtsui, le Président et Mita, le médium s'assirent sur une natte

en pleine vue de toute l'assistance, la distance entre les deux, étant
juste quatre mètres. Tsutsui sortit le paquet de plaques de sa poche,
— toujours dans l'emballage original de la fabrique — et le mettait
sur ses genoux. Il était 3 h. 10 de l'après-midi, montre en main. Mita
ne tomba pas en trance. Il se concentra fortement, et après 15 secon- -

des annonça :
« L'expérience est finie ».
Plusieurs personnes exprimaient leur étonnement qu'une chose si

mystérieuse puisse se faire si simplement.
La séance fut levée durant une heure pendant que Tsutsui, un juge

choisi par l'assistance et moi allèrent à l'atelier de photographies, tout
près, pour que le photographe puisse développer les plaques sous notre
surveillance. Le résultat fut assez étrange. Sur la sixième plaque ne se
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trouvait rien, la septième plaque était complètement noire et les^autn»
ne montraient aucune évidence d'avoir été frappé par la pensée.

Nous revenons à la réunion et le photographe fit son rapport, mais
il ajouta :

« En photographie, il est physiquement impossible qu'une seule
plaque, au milieu d'un paquet non ouvert puisse être changée et noir-
cie par les effets de la lumière sans que les autres plaques ne montrent
le moindre changement. La lumière même (si lumières ?), a du être
très intense. Je crois moi-même, que cela doit être une oeuvre d'une
grande force spirituelle >.

Alors un des assistants s'avança, Moyosukc Hama, de Kyoto; très
connu comme photographe d'art amateur, et qui portait un grand
intérêt à la photographie par la force de la pensée.

Il examinait la plaque avec une grande attention et dit :
€ Evidemment, ce noircissement est dû à une trop grande force

exercée par la pensée du médium. La plaque n'est pas ratée. Réduisez-
la avec une mixture de kalium ferrocyanatum et d'hypo, cela doit faire
paraître le tableau qu'on peut voir obscurément sur la plaque ».

Nous retournâmes à l'atelier du photographe et comme Toyôsuke
Hama nous l'avait dit, la réduction agit remarquablement bien. Un
portrait superbe de Daishi fit son apparition sur la plaque, et nous le
portâmes à la réunion encore en suspens.

Sans doute, dans une réunion usuelle on aurait entendu des ap-
plaudissement, mais l'assistance était trop frappée par l'évidence
qu'un événement de caractère sacré venait de se produire. Doucement,
et comme sous le coup d'une inspiration, l'audience commença à chan-
ter « Namu Dajshi-Henjoh-Kongoh ». Dans toute ma longue carrière
d'expériences, je n'ai jamais ressenti si fortement le mystère, dans une
séance publique.

N'est-il pas important de noter que les rapports de la clairvoyance
ont été prouvés en correspondance avec les faits historique ? Mita
n'avait aucune raison de supposer que le terrain occupé par Us*idc
avait à faire avec l'histoire de Daishi, il y a plus de mille ans. Même
s'il l'avait su, il n'aurait pas pu trouver les détails de sa vie ; te qui m*a
demandé, personnellement, beaucoup de recherches pour contrôler si
les données étaient vraies. Mita est un médium bien connu, et à plu-
sieurs occasions sa capacité de clairvoyance avait porté sur des faits
historiques, et chaque fois sa clairvoyance a été prouvée véridique,
donc il n'y a aucune raison pour supposer que ce cas de Daishi soit
autrement.

Un seul point n'est pas cçlairci. Les dates sont justes ; mais je n'aî
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trouvé aucun document qui confirme la « prière de cent jours » ni la
maladie de l'Empereur Saga. C'est un fait déterminé par la clair-
voyance.

En ce qui concerne la photographie, il faut observer que nous avons
demandé une présentation du temple Shingyoden sur la deuxième pla-
que, mais cette plaque ne montrait aucune marque. C'est sur la sep-
tième plaque qu'apparut la .figure dé Daishi. Quelles sont les raisons,
pour ces deux phénomèmes ?

Suivant mon opinion, l'idée du temple n'était pas encore assez fer-
mement fixée dans les pensées de Mita. II venait simplement d'enten-
dre le désir de la réunion. Mais, dans sa concentration sur le lieu mê-
me, il avait vu Daishi en train de faire sa prière, et certainement c'é-
tait cette figure qui s'était imprimée le plus fortement sur la pensée de
Mita, et qui se trouva enregistrée sur la plaque photographique.

Une dernière question reste encore à résoudre. Cette photographie,
indubitablement faite par une force psychique, dans l'espace de 15
secondes, en pleine lumière, et devant une assistance de 400 personnes,
est-elle directement l'effet de la pensée dé Mita, projetée à travers
six plaques dans un paquet scellé, pour s'enregistrer par les vibrations
de la pensée sur la septième plaque, ou est-elle l'oeuvre de l'esprit dé-
sincarné de Daishi lui-même? Très longtemps j'étais convaincu que
cette photographie était purement une production spirite, mais récem-
ment j'ai trouvé un portrait de Daishi dans un livre intitulé « Les
Portraits d'une centaine de grands hommes du Japon », édition épui-
sée et qui peut-être (mais très improbablement) était tombé,sous les
yeux dé Mita dans son petit village. Si nous comparons la « pensée-
grapliîque » de .Mita avec le tableau, il est évident que la structure et
composition sont identiques.

Il faut aussi considérer que si l'esprit de Daishi désirait produire un
portrait de lui-même qui soit reconnaissabîe, rien n'est plus naturel
pour lui que de le faire ressemblant au seul portrait qui existe de lui.
Si Mita avait vu ce portrait la « pensée-graphique » qui, en ce cas,
est sans doute un ravivement de ses souvenirs ; si même quelqu'un
d'autre dans l'assistance l'avait vu — ce qui est tout à fait probable
— la pensée de Mita aurait pu recevoir cette image par télépathie.
Comme exemple absolument frappant et bien contrôlé, de la photo-
graphie par la pensée, on ne pourrait demander mieux; mais si l'ac-
tion fut faite par le souvenir de Mita, par télépathie; ou par l'esprit
même de Daishi cela n'est pas encore clairement déterminé.
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J^e A^oîlret vide

SHEA HOGUE

1 r E COFFRE sur sa tête brillait d'un éclat merveilleux. Le
,sl j jeune homme qui le portait était en guenilles, il est vrai, mais

JlfLdS on ne r€gardait Pas tes guenilles, on ne voyait que le coffret
et la figure radieuse de celui qui le portait.

A la porte de la ville, sous les vieux mâchicoulis* les gardiens l'ar-
rêtèrent.

—- Holà, jeune homme. Qu'y a-t-il dans ton coffre ?
— Rien, sur quoi vous ne puissiez prélever un impôt. On m'a dit

qu'il est plein quand il est fermé, et vide quand il est ouvert !
Hé ! Cela arrive bien souvent avec les coffres ! Moi, deux

jours après avoir touché ma solde, du Duc, il n'y a plus le sous dans
le mien, répondit le soldat avec un gros sourire.
— Il faut l'ouvrir, exigea l'autre gardien.
— Mais si vous l'ouvrez, vous le trouverez vide.
— Avez-vous ta clef ?
— Oui, mais on m'a dit de ne pas regarder dedans.

— Pourquoi*? /
— Voilà. Celui qui me Ta donné disait que si je regardais dedans,

je ne serais plus jamais heureux.
-— Dame ï C'est grave ! Le? soldat fit un pas en arrière. Il n'y a

pas tellement de bonheur dans la vie pour qu'on puisse le risquer.
Passe avec ton coffre ! •*-

L'autre gardien intervint.
— C'est contre les ordres du Duc. Ouvre-le donc !
Le jeune homme sortit une petite clef de ses guenilles, la tendit au

gardien et s'agenouilla, le coffre toujours sur la tête.

— Regardez, si vous osez ; moi, je ne désire pas voir.
Le gardien ouvrit le coffre facilement, mais un seul coup d'oeil lui

suffit. '. , -

>— Oui, il est vide. Passez.
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Ce qui suit n*««t pas l'histoire du deuxième gardien, qui finit tragi-
quement.

Le jeune garçon passait à travers les rues de la ville et tout le mon"
de venait regarder ce coffre ensoleillé qui miroitait la lumière du ciel.
Il était si beau, que Ton osait pas trop s en approcher, mais le garçon
était en guenilles, et il n'y a rien de tel que les guenilles pour vous don-
ner de l'audace.

— C'est pour le Duc ton coffre ? demanda un passant, sa robe
bordée de fourrure indiquait une personne de haut rang.

— Je ne sais pas encore, Monseigneur.
— Notre Duc est avide de trésor.
—II n'aimera pas ce coffre, Monseigneur. Chaque fois qu!il re-

gardera dedans, il le trouvera vide.
— En effet. Notre bon Duc n'aime que les coffres pleins.

— Est-il pour une belle dame ? Contient-il des bijoux et des pier-
res rares ? suggéra une voix douce et riante.

— On ne me l'a pas dit, Gracieuse Dame, mais le fond est un mi-
roir qui reflète la vérité, cela ne plaît pas à tout le monde. On m'a dit
que ce coffre donnait le bonheur tant qu'il est fermé, et le malheur si
on Pouvre. Il faut le garder sans l'ouvrir.

— Ce n'est pas pour une femme ça ! ajouta une voix moqueuse, et
la dame avoua que le nouveau venu avait raison.

Une curiosité intense gagnait la foule, et des vingtaines de person-
nes suivaient le jeune homme pour voir à quelle maison de la ville il
allait porter le coffret mystérieux.

Il alla tout droit comme s'il connaissait bien la route; tourna à
gauche près de la caserne des arbalétriers, et se dirigea directement
vers le marché. Sur les marches d'une vieille croix, où venaient de
temps en temps le tambourineur, il s'assit et mit le coffret sur ses ge-
noux, ayant pris soin de faire face au soleil pour que le coffre puisse
recevoir les rayons de l'astre radieux.

—- C'est le coffret que je cherche depuis longtemps, dit un avare,
passant par là et cela me fera croire que j'ai deux fois plus d or. Com-
bien en veux-tu ?

— Si vous mettez toute votre fortune dans ce coffret, cela fera vo-
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tre bonheur. Seulement, si vous voulez la réprendre un
trouverez pas un seul màravedi.

L'avare recula plein d'horreur à l'idée de perdre un seul de ses
SOUSi

— Nous pourrions faire un échange, lui dit un marchand de peaux.
Je vous donne un beau manteau doublé de cuir de basane pour votre
coffret.

—-Et qu'allez-vous mettre dans le coffret ?
—- La parure de ma fille, qui va se marier dans quelques jours.
— Donnez-lui le coffret vide.
— Non, non. Mon ami. Je suis marchand et non fantaisiste. L'é-

change ne vous plaît pas ?
— Je ne peux pas.
-— Vous perdrez une bonne affaire.
Mais la jeune fille dû marchand, non loin de là, avait tout entendu.
— Vendez-le moi, lui cria-t-elle.
— Avec plaisir, Belle Demoiselle. Le voici.
— Et la clef ?
— Pourquoi voulez-vous la clef ? Vous ne désirerez pas regarder

dedans, si je vous dit que cela vous portera malheur.
— Si quand même, j'adore les mystères et je ne crains rien. Elle

s'était approchée.
— Percer les Mystères lorsqu'on est trop jeune n'est pas toujours

sage, Belle Demoiselle fît-il à demi voix,
— Vous refusez de me donner-la clef ?
-—C'est défendu.

Mais, en ce moment, une bande dt petits enfants se ruait vers le
jeune homme.

— Nous voulons jouer avec la jolie boîte !
-—iPrenez4à I
Et les enfants, étonnés et ravis de leur nouveau jouet, coururent

s'amuser un peu plus loin. , e
L'avare, le marchand et la jeune fille s'exclamèrent très indignes.
— Vous laissez partir ce coffret ainsi. Les enfants le briseront.
— Il est indestructible.
-r- Us le perdront ^ ^
— Ce coffret se retrouve toujours
—- Ils l'ouvriront. ».^
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Le jeune homme montrait la clef dans sa main.
-— Les enfants n'ont pas besoin de l'ouvrir;

Le vieux prêtre du village, attiré par tout ce bruit, toucha le jeune
garçon sur l'épaule.

-— Je sais ce qu'il y a dans ton coffre, mon fils. C'est la Foi.
— Ce n'est pas ce qu'on m'a dit, mon Père, et je crois que non,

car la Foi augmente chaque fois que l'on ^yient de réaliser qu'on la
possède.

— C'est bien dit, mon fils. Veux-tu me dire, alors, que contient
ton fameux coffret ?

'

— Les désirs, mon Père. Tant qu'ils sont enfermés dans le Coffre
de l'Espoir, ce sont les grands ressorts de la vie, mais, au moment où
ils se réalisent, le coffret de l'Espérance se vide.

Le Daimon

Entré l'imperfection de l'homme et le type le plus élevé de la hié-
rarchie des êtres, il y a des intermédiaires. Un de ses intermédiaires
est l'idéal que nous nous faisons de la beauté; idéal sans forme, mais
réel pourtant sur un autre mode d'existence. Cet idéal est le démon
dont la réalité est d'autant plus grande, que celui qui le créait, s'en
faisait une idée plus forte. Le démon de chacun est proportionné à la
foi qu'il a en lui.

Maurice MAGRE.

La sagesse n'est pas capricieuse comme la fortune, mais elle passe
bien moins souvent.

Celui qui n'a pas le temps d'être courtois, ne travaille qu'à tort.

. Ce sont les faibles qui cherchent à, se faire aimer. Les forts se con*
tentent d'en être dignes.



— 99 —

-Les -Plans Supérieurs de l Astrologie

Ses Liens à la Cosmologie Occulte et à la Cosmographie Cabbalistique

Discours prononcé au Premier Congrès Astrologique International
à Wiesbaden (Allemagne) en 1931.

FRANCIS ROLT-WHEELER PH. D.
DIi'ecteui*-In«titut Astrologique de Cui-tliatjge

IV

LA

DIFFERENCE essentielle entre l'Astrologie Cabbalis-
tique et l'Astrologie scientifique existe dans le fait que les
deux se développent en sens inverse. L'Astrologie Scienti-
fique prend sa base dans l'Homme, et, par déduction, elle

essaie de trouver toutes les influences cosmiques et divines qui exer-
cent une influence sur lui; l'Astrologie Cabbalistique commence par
les influences divines et cosmiques, et elle en déduit tout l'Univers,
l'Homme inclus, comme une extériorisation de ces influences. Il n'y
a qu'une seule présentation de la vraie Astrologie Cabbalistique pu-
bliée en français; c'est la Trilogie « d'Enel »; « Essai d'Astrologie
Cabbalistique », « Rota » ou « La Roue Céleste », et « Manuel de
Cabbale Pratique ». Cette oeuvre hautement initiatique, contient .la
vraie Astrologie Cabbalistique, dont l'étude demande une connais-
sance approfondie du symbolisme, de la Cabbale et de la langue Hé-
braïque.

On ne peut ici insérer un traité sur l'Astrologie Cabbalistique, mais
quelques mots suffiront pour éclaircir la question suffisamment pour
indiquer la ligne à suivre. Le Cabbalisme commence avec le postulat
de l'Absolu^ considère ensuite la sagesse absolue et relative, procède
à un établissement des manifestations des principes universels par les
10 Sephiroth, indique les moyens de compréhension par les 32 Voies
de la Sagesse et applique ces principes et leurs manifestations par les
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50 Portes de la Lumière. Nous pouvons dire que les trois mondes du
Cabbalîsme conduisent aux trois étages de l'Astrologie : 1.) l'Astro-
logite Judiciaire, 2.) l'Astrologie Occulte, et 3.) l'Astrologie Spiri-
tuelle, ou Mystique. Pour la première partie, il faut rechercher les
autorités françaises, pour la deuxième partie; les autorités russes, et
pour la troisième partie, les autorités anglaises. Toutes ces trois écoles
et les érudits qui les dirigents déclarent unanimement le principe fon-
damental que VAbsolu procède par l'ordre et fonctionne par le Verbe.

• Le lecteur comprendra aisément pourquoi les chiffres et les lettres
jouent un si grand rôle dans l'Astrologie Cabbalistique. Parmi les
multiples de l'expression Divine, les chiffres et les lettres sont les deux
moyens susceptibles de compréhension par l'Homme. C'est l'Arith-
métique Initiatique, et l'Alphabet Idéologique et Symbolique.

Il est curieusement difficile de faire comprendre, à une personne
ignorante de la philosophie de la Cabbale, comment un chiffre ou une
lettre peut actuellement posséder du pouvoir en eux-mêmes; parfois
il est difficile de faire comprendre à celui qui n'a pas encore étudié,
l'Astrologie Esotérique, comment une planète peut émaner une in-
fluence par elle-même. Nous sommes tellement accoutumés à traiter
les chiffres comme des signes arbitraires pour les calculs d'affaires, et
les lettres pour l'écriture ou la lecture de tous les jours, que leur vrai
mystère nous échappe. Nous oublions le mystère du lever du soleil,
quand le réveil du matin l'interprète en avis terre-à-terre.

Il ne faut pas perdre de vue que nous ne parlons, ici, que de l'ap-
plication du Cabbalisme à l'Astrologie, mais en même temps, il faut
se rappeler que nous parlons de la Haute Astrologie. Notre système
solaires n'est qu'une parcelle de notre Univers; notre XJnivqrs n'est
qu'une partie du Cosmos; et le Cosmos n'est qu'une partie de l'exté-
riorisation de l'Absolu. Répétons, 'Astrologie Judiciaire ne dépasse
pas les luminaires et les planètes de notre Système Solaire ; l'Astrolo-
gie Occulte ne dépasse pas notre Univers; mais l'Astrologie Spirituel-
le s'occupe du Cosmos et de son Créateur ou Architecte Divin. La
vraie astrologie cabbalistique nous permet d'envisager la Haute As-
trologie, car elle prend son origine dans l'Absolu, comme point de
départ.

La Procession est secondaire à la Création, et il s'ensuit que le
Verbe Créateur est antérieur à la Création même. Mais, si le Verbe
est Créateur, la valeur progressive devient plus compréhensible par les
chiffres, car la Progression va par nombres, et l'étudiant de Cabba-
lisme n'oubliera pas qiie les 10 Sephiroth sont intimement associés
avec les nombre*. Celui qui a pu réunir les chiffres, les Sephiroth, les
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facteurs de Pythagore, les notes d'Orphée, et les unités de Wronski,
commence déjà à entrevoir le vrai travail dés nombres/S'il sait les
appliquer aux sept rayons et trois anneaux, il aura acquis une certaine
maîtrise de son sujet, et il réalisera que la Haute Astrologie laisse
derrière elle les influences avoisinant notre Terre telles celles dû So-
leil et des planètes de notre système.

Une autre clef nous est donnée par lès « Sepher Ietzirah » qui nous
informent que les orbes célestes furent mises en mouvements rythmi-
ques par un mot Créateur contenant une seule lettre de l'alphabet sa-
cré (idéologique, évidemment), dont la forme venait de la lettre, mais
dont le rythme fut déterminé par.le nombre ou chiffre de cette pla-
nète, de ce soleil ou de ce système. Connaître tout ce que contient une
lettre ou un chiffre en rapport aux choses terrestres, c'est posséder la
clef de la Doctrine des Signatures.

Nous n'avons pas l'intention de diverger trop loin de notre sujet,
mais nous pouvons remarquer que ce que nous venons de dire expri-
mera le vrai onomantisme et la vraie numérologie. Les lettres et les
chiffres possèdent une vraie signification, par leur réceptivité pour les
tythmes concordants, de même qu'une corde vibre eh unisson avec une
autre corde, semblable et aussi avec quelques tons du même accord.
Pour prendre un cas très simple : un homme né un dimanche en août,
avec le Soleil dans le Lion, et juste avant le lever du Soleil, ce qui
place le Soleil en Maison I (trois facteur impairs) sera plus fortuné si
son nom (en lettre et en valeur numérique) vibre à un rythme impair.
Nous mentionnons ceci seulement pour démontrer que, des principes
les plus hauts et les plus sublimes, une application peut se faire même
dans les choses les plus minimes, car l'Ordre règne suprême en tout.
Les 72 noms de Dieu, ceux des Sephiroth; des génies et dès êtres su-
périeurs de toute Iahiérarchie céleste possèdent des qualités d'une sub-
tilité de choix extraordinairement profond et avec une vibration très
exacte. Les Vrais Cabbalistes savent manipuler l'enchaînement de
chiffres et de lettres, pour éveiller une vibration rythmique avec la
même précision qu'on manie le régulateur d'un récepteur de longueur
d'ondes déterminé sur Un appareil de T.S.F., il s'en suit une sympho-
nie qu une tirade politique, etc.

(à conclure) <.--,' ^
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liléments Xavorables pour JVLai^Jum

NOTA. — Etant donné la demande réitérée, les analyses des dates favora-
bles ont été classées ci-après. Il s'agit d'un classement d'ensemble; les dates
spécialement favorables à chaque personne pourront être calculées suivant!
l'horoscope. Pour toutes indications antérieures à Mai 21, voir le numéro de
Avril de « L'Astrosophie ».

1 S^là 0UR hEB CONDITIONS GENE&ALES.-- Jours et heures favo-
11 M\W râbles. — Le Soleil, la Lime et les planètes en bons aspects, les
I r"""* jours les plus favorables seront : l'après-midi du 22 mai, la ma-
I ! tinée du 26, la soirée du 27, la matinée du 1er juin, la matinée
J «• du 3, la matinée du 9, la matinée du 11, la matinée du 14, ï'après-

midi du 17 et l'après-midi du 20.

Jours et heures défavorables. — La matinée du 27 mai, la soirée du 28, la
matinée du 30j la matinée du 2 juin, l'a matinée du 5, la matinée du 7, toute
la journée du 10, l'a journée du 13, la matinée du 17, l'après-midi du 18, l'a-
près-midi du 19 et l'après-midi du 21. • .

ENGAGEMENTS ET MARIAGES. — Jours et heures favorables aux af-
faires de coeur. — Le meilleur jour pour les hommes, le 6 juin, Autres bons
jours, le 27 mai. Le meilleur jour pour les femmes, le premier juin. Autres
bons jours, le 22 mai et le 12 juin.
Jours et heures défavorables. — Le plus mauvais'jour pour un homme, le

23 mai. Le plus mauvais jour pour une femme, le 25 mai. Autres mauvais
jours, le 4 juin.

AFFAIRES ET FINANCES. — Jours et heures favorables. — Le meilleur
jour pour la finance, le 11 juin. Le meilleur jour pour les affaires, le 12 juin.
Le meilleur jour pour les nouvelles entreprises et les spéculations, le 9 juin,
Autres bons jours, le 13 juin.

Jours et heures défavorables. — Le plus mauvais jour pour la finance,
le 4 juin. Le plus mauvais jour pour les affaires, le 14 juin. Le plus mauvais
jour pour les nouvelles entreprises et spéculations, le 23 mai.

GRANDS VOYAGES. — Jours et heures favorables. — Le 6 juin. Autres
bons jours, le 22 mai. Le plus mauvais jour pour le départ, le 26 mai. Autres
mauvais jours, le 3 et le 17 juin.

OPERATIONS CHIRURGICALES. — Les placer si possible le 9 juin ou
entre le 4 et le 18 juin. Le meilleur jour et la meilleure heure, le 9 juin à 11
heures 15 le matin.



-Notre Jxayon de Livres

Les Etais Multiples de l'Eire

•;.•'; RENE GUENON. ^'.
Le* Editions Veg»! Pafl» . J»0 ira.

L'ESOTERISME

éclairé, solidement posé sur des bases métaphy-
ssiques définies avec grand soin, marqué par la largeur d'esprit
d'un véritable érudit qui connaît à.fond le mysticisme de l'Islam

^ des Vedas et des différentes variantes du Christianisme, trouve
toujours sa plus belle expression dans les oeuvres de René Guenon.

Son dernier livre, une amplification métaphysique du «Symbolisme de la Croix»
dont nous avons donné un compte-rendu récemment, présente la multiplicité
d'états transcendantaux dans l'être humain, explique les principes qui se trou-
vent derrière les divers « corps » de l'homme, et analyse avec un soin méticu-
leux, dans un style très-serré, à quel degré on peut envisager l'Homme comme
unité ou totalité. M. Guéiion n'est pas content de considérer les « prolonge-
ments de l'individualité » qui donnent encore une plus grande extension aux
modalités de l'Etre, mais il montre clairement comment il est possible de con-
naître ces modalités et même de les contrôler. Ce livre est pour le vrai penseur, et
celui qui aura compris l'oeuvre de René Guenon possédera la clef de bien des
choses qui semblent irraisonnables dans le mysticisme ou l'ésotérisme. Il nous
faut une base à la fois logique et spirituelle, et ces deux livres : « Le Symbo-
lisme de la Croix » et « Les Etats Multiples de T Etre » nous donnent cette
base.

A Ui Recherche d'un Monde Perdu

PAUL LE COUR

Les Edition»* Lcyinarlc; l»»i«I»-- •*& i't*«.

En dehors de ce qu'on croit aveuglément de l'Atlantide et de ses traditions,
aucune personne s'intéressant. aux questions occultes, n'a le droit, de nos jours,
de mettre de côté avec un sourire indulgent, la théorie de l'Atlantide. Le géo-
logue établira sans doute que les profondeurs de l'océan Atlantique ne montrent
aucun continent submergé, l'archéologue qui se spécialise dans les civilisations
Oaxacan et Maya affirmera aussi qu'il n'y a aucun rapport entre le Yucatan
et l'Egypte, et le philologue déclarera que ni le flamand, ni le basque, ni l'Ar-
moricain ne nous indiquent une origine Atlantéenne. Malgré tout cela, le recueil
constant des traditions et la synthèse des probabilités viennent donner au sujet
un aspect nouveau. M. Le Cour dit lui-même « ce qui nous importe le plus
d'ailleur, ce n'est pas le corps, mais l'âme de l'Atlantide ».: Il faut être très
sur ses gardes de ne pas être conduit aux conclusions excessives par des ho-

mologies philologiques ou des ressemblances pictographiques. Ce livre sera très
utile à ceux qui désirent savoir quel point ont atteint les recherches Atlantéennes.
Cette nouvelle édition, revue augmentée ,donne toutes les découvertes concernant
ce problème complexe.
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Das Chinesische Horoskdp

HARALD WEBER
Antra Ver la s - Leipzig

Il n'est pas facile de mettre en rapport l'Astrologie Occidentale avec l'As-
trologie Chinoise, surtout à cause de l'addition de l'élément de « Bois » aux
•quatre éléments de Terre, Eau, Feu et Air. Le calendrier aussi est très différent,
ce qui rend plus pénible encore la comparaison entre les horoscopes Chinois et les
Occidentaux, mais cette tâche d'une extrême difficulté est surmontée admirable-
ment par M. Weber. C'est le premier et l'unique livre qui analyse en détail le
système Chinois et conséqùemment il doit être dans les mains de tout astrologue
•qui peut lire le texte en Allemand. Nous espérons qu'une édition Française ne
tardera pâ6 de paraître.

Capitalisme et Sexualité

t R. et Y. ALLENDY
Danoel et Stecle* Paris - 9 fret.

' Il est bien regrettable d'un auteur de la valeur du Docteur Allendy, à qui
nous devons déjà de beaux livres, sains et justes, soit tombé victime de l'épidé-
mie mentale, dont le foyer d'infection se trouve à Moscou. Laissant tout à fait
de côté son argument socialiste poussé à l'excès, il faut dire que c'est attristant
de voir un tel effondrement des sentiments nobles, chevaleresques, moraux, des
sentiments de tendresse, de dignité et de responsabilité, et d'être informé que l'a-
bolition de tout honneur entre les deux sexes est un événement inévitable, parce
que le mariage soviétique va triompher dans le monde entier. En France, au
moins, il y a deux choses qui empêcheront la réalisation de ce cauchemar du
Docteur Allendy, et ces deux choses sont les françaises et les français.

Une Expérience Religieuse

Dr MAURICE FOURRIER
Félix Alcan, Pari» - H8 frs.

Il e3t rare et il est beau de trouver un livre de vraie spiritualité, de vrai mys-
ticisme, un témoignage consciencieux et fervent, mais pourtant logique, scienti-
fique et raisonné. Ce livre a le souffle de l'inspiration et avec une tournure chré-
tienne il présente la notion de Dieu dune manière Bergsonienne, mais teinté des
éléments Bouddhiques et une certaine touche cabbalistique. « Je suis logique-
ment conduit », écrit l'auteur, « à poser l'Existence d'une Activité, raison su-
prême du tout; principe de l'Ordre dans tous les domaines, puissance de vie et
d'Amour. Elle se manifeste suivant deux modes fondamentaux, dont l'associa-
tion et l'interprétation peuvent, de notre point de vue, sembler contradictoires
mais qui répondent à la réalité : Causalité, Nécessité, d'une part, Amour, LÀ.
berté, de l'autre double aspect de YUnité" où gît le secret du Monde. Je me
refuse à la revêtir d'un construction quelconque ».

. Autres Livres Reçus. —- Le Crépuscule sur les Jardins, Alberte Solomiac,
Mercure de Flandre, ! 2 frs. Ce roman est hautement lyrique et possède un
charmé bien à lui. L'étude de cette femme délaissée par son mari le soir même
du mariage, montre une psychologie à la fois ardente et féminine, et le style lit-
téraire plus que ciselé, fait oublier le sujet en appréciant les phrases.



Astrologie Nationale et Internationale

Nouvelle Lune, le * Juin, » <M9 «lu Dta.tlu, &reeuwlçl*

Pour les indications antérieures à la date de la lunaison, voir le numéro

de c l'Astrosophie » d'Avril 1932

CARACTERISTIQUES

GENERALES BELA LU-
NAISON. — La Lunaison, pour l'Ouest de l'Europe,
tombe en Maison X, maison ayant affaire avec les rois et
les Présidents des Etats. Elle est singulièrement libre d'af-

flictions, et même d'aspects importants, mais il est probable que la
finance internationale entrera dans une nouvelle phase. En compa-
raison avec Tlngresse Solaire, il est frappant de remarquer que la
Lunaison de juin est en sextile exact avec Jupiter dans le Lion, et pour
la première fois depuis longtemps ceci est un indice hautement favo-
rable pour les agréments financiers surtout pour la France et pour
l'Italie. Il tombe dans l'Ascendant pour les Etats-Unis, ce qui indique
une période de politique intense pour ce pays, et il y aura une diffé-
rence d'opinion très aiguë avec les pays européens. Mars étant en qua-
drature exact dans la carte de la Lunaison, les moissons mondiales
seront affaiblies par une grande sécheresse et les prix des produits
agricoles monteront.

France. — Malgré les conférences de désarmement, il est probable
que le budget militaire sera augmenté, et une grande activité se mon-
trera dans l'artillerie lourde.

Allemagne. — Cette lunaison semble favorable pour l'aviation de
ce pays, ce qui peut indiquer le lancement d'un nouveau dirigeable
ou d'une découverte ou un développement dans la transportation aé-
rienne.

Angleterre,— Un fait sensationnel littéraire est indiqué, mais pas
très favorablement. Renouvellement de la censure ou exposé sérieux
d'un éditeur. Indice défavorable à la santé du Roi. Il y a aussi une
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indication favorable à la transportation aérienne dans le décan du
Bélier qui régit ce pays.

Italie. — Grand incendie ou désastre dans une usine, avec plusieurs
morts. Il est probable qu'un grand industriel perdra sa vie; ou dans
cette catastrophe ou presque en même temps.

Czecho-Slovakie. — Echanges diplomatiques très tendus avec les
pays avoisinants, probablement ayant à faire aux questions commer-
ciales.

Hongrie. — Renversement du gouvernement et mécontentement
populaire. Probabilité de la disparition ou de la démission d'un hom-
me d'Etat.

Russie. —- Grande probabilité de famine et le pays sera forcé de
demander le secours des nations capitalistes pour alléger un désastre
national. La rétrogradation de Saturne sur les degrés qui gouvernent
le sud de la Russie indique une épidémie, de caractère assez grave.
Scission dans la Dictature.

Chine. — Renouvellement de la guerre civile, avec l'effort d'établir
un nouveau siège de gouvernement dans l'intérieur.

lapon. — Menace de révolution et d'une guerre des classes. Ef-
fort pour détrôner le Mikado et de faire de l'Empire une république,
mais sans succès. Menace de brisure diplomatique avec une puissance
Européenne.

Océanie. — Grand scandale de gouvernement dans une île Paci-
fique, possession anglaise ou américaine.

Amérique Centrale. — Un petit choc sismique est indiqué avec
grands dégâts et fatalités.

Etats-Unis. — En établissant une comparaison entre les horoscopes
personnels de Hoover, Roosevelt et Smith, et la carte pour le pays,
les indications suggèrent que Hoove>r sera nommé comme candidat
Républicain pour la Présidence, mais que ni Roosevelt, ni Smith, ne
recevra la nomination de leur parti. Suivant les cartes horoscopiques
une victime sera trouvée pour le meurtre du Bébé Lindbergh, niais il
n'est pas sûr que la victime sera le vrai coupable.



-Les Sciences Oraculaires

III

Les 32 Voies de la Sagesse. — Nous en continuons nos brèves dé-
finitions.

7° La Septième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée Lt Intel-
ligence Secrète. Son but est d'apporter l'illumination supérieure aux
vertus spirituelles de l'homme — la raison occulte par laquelle l'es-
prit de l'homme devient susceptible à la compréhension. Il est impor-
tant de noter sa place ici, car elle met fin au premier Septénaire.

Les Vertus supérieures, même chez les hommes, appartiennent
vraiment au groupe des Intelligences Célestes, c'est ici encore une évi-
dence des liens entre l'homme et les hautes Entités de la Hiérarchie
Céleste.

Bien que ce n'est pas notre intention de parler dès mauvais génies,
l'étudiant .ne doit pas oublier que dans le Cabbalisme, il y a toujours
« l'opposition des contraires », et chaque Voie possède aussi son génie
du mal positif, si on l'emploie pour le mal ou si on se soumet à lui, pour
être au service du mal. Il se peut que l'escroc ait l'assistance d'un
mauvais génie, et que l'avare en soit l'esclave.

8° La Huitième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'Intel-
ligence Parfaite, mais il faut observer que le mot « perfection » est
employé ici dans le sens de perfection manifestée. Possédant en elle-
même quelque chose de limité, elle ne porte pas directement sur les
principes mais sur les fonctions des principes.

9° La Neuvième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'Intel-
ligence Formative. Son but est de maintenir l'ordre cosmique dans le
réalisme des images symboliques, souvent exprimé en nombres. Cette
Voie s'occupe des chiffres, maintient leur vie, révèle leur signification,
et empêche la désintégration cosmique par le maintien de la diversité
de l'unité.

10° La Dixième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'Intel-

ligence Rayonnante. Son but est d'inspirer les formes qui sont indi-

quées par les numérations, d'allumer le feu des astres, et comme la
forme active du principe inspirationnel elle aide au travail de l'Intel-

ligence Formative.
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\]° La Onzième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'Intel-
ligence Flamboyante. Son but est de révéler la relation entre les ma-
nifestations inférieures et leurs vraies causes, révélant les secrets du
monde végétal. Il faut remarquer ici le rapport entre cette Intelligence
et l'angle de l'épée flamboyante aux portes du Paradis, car les pre-
mières dix Voies de la Sagesse sont parcourues et les Voies qui sui-
vent se trouvent sur un niveau moins élevé.

12° La Douzième Voie de la Sagesse, -— Elle est appelée L'In-
telligence Révélatrice. Elle est la Voie qui régit les personnes qui, par
la pensée, s'élèvent vers le monde supérieur de l'Au-Delà, et son but
spécial est de révéler la vérité dans les apparitions les plus simples.
Elle est la Voie de la sincérité et de ceux qui osent questionner les es-
prits du monde d'outre-tombe. La nécromancie était formellement dé-
fendue et le spiritisme en défaveur, mais quelques savants Rabbins
ont développé les dons médiumniques.

13° La Treizième Voie de la Sagesse. -— Elle est appelle L'In-
telligence Inductive. Elle est la Voie employée par les esprits mêmes,
et pour les êtres humains elle établit les relations entre le monde des
vivants et le monde des morts. Il est erroné d'affirmer que l'Hébrais-
me évitait toute considération de la vie future.

14° La Quatorzième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'In-
telligence Sainte. Son but est d'enseigner en quoi consiste la Sainteté,
car cette vertu n'est pas semblable pour tous les hommes ni pour cha-
que personne à toutes les différentes étapes de sa vie. L'enseignement
des limites de la Relativité était fondamenta dans les Mystères et,
pour cette raison, cette Voie y était comprise.

15° La Quinzième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée L'In-
telligence Equilibrante. Son but est d'évaluer tout ce qui possède la
chaleur intégrale de la vie, de déterminer les limites relatives de la
création par l'équilibre des forces opposantes» et de préciser les réac-
tions mutuelles de toutes choses. Sur cette Voie il est exigé d'acquérir
une connaissance de la nature du mal (négatif et positif) pour acqué-
rir la connaissance coordinante des limites de la Lumière.

17° La Dix-^Septième Voie de la Sagesse. — Elle est appelée
L'Intelligence Centripète. Son but est de donner à celui qui désire
étudier les Arcanes de Dieu et de la Nature, le pouvoir de contrôler
son âme, et cela en modifiant volontairement toute extériorisation per-
sonnelle, car les Cabbalistes affirment que l'étude seule, ne peut ja-
mais révéler entièrement ce qui est divin, mais qu'il faut passer par
une préparation spirituelle et intérieure.

(à suivre) LE DIRECTEUR DE L'INSTITUT.



Rien n'est plus dangereux que de permettre à ienseignement éso-

térique de tomber dans la superstition; un talisman demande h celui

qui le possède une participation d'action pour qu'il possède sa vraie

"force.

Les talismans ont existes de tous temps, et ils doivent être faits spé-

cialement pour chaque personne, sur des bases >purement astrologi-

ques. Ils font agir les influences planétaires' d'un horoscope scientifi-

que, calculé pour le jour et (si possible) l'heure de la naissance, ainsi

que celles des puissances et des génies qui régissent la naissance sui-

vant la tradition la plus rigoureuse du Cabbalisrne.

L'Institut Astrologique de Carthage, sous la pression des demandes

est prêt à calculer et à préparer de tels talismans sur vrai parchemin

(en deux styles, zodiacal et planétaire) avec la commande d'un horos-

cope ou séparément pour le prix de 100 frs. chacun. Lieu et jour de

naissance (heure, aussi, si possible) doivent être donnés lors de la

commande..












